
LUNDI. 27 DÉCEMBRE 1926 •» Tournnl de Ranhalr 
esta qui, toutefois, a les préférences des 
«lésées populaire*, qu'elles soient ou non m i t -
listes. 

L'AJlatnajrne veut-elle la paix t II ne tant 
pas la juger par les rodomontades et les bluffs 
Un nationalisme impérialiste, qui, à coup sûr, 
rêve la revanche et voudrait y entraîner la 
pays. Mais, d'après M. Martre, la majorité 
ne se laisse pas mener par ces fanatiques. La 
résistance démocratique à leurs excitations 
.dangereuses se fortifie de jour eu jour; té
moins l'échec des coups 4a force à la K&pp-
Lnttwilz, la modération du président Hirrden-
burjr, le vote en faveur de l'expropriation des 
princes, et l'émotion provoquée par la ques
tion du drapeau, qui n'a pas tourne ù l'a van
ta «re du gouvernement. 

Les plus actifs propagandistes ou pacifisme 
sont M cathloiquos. La paii et sa nécessité 
sont enseignés par (00 professeurs de religion 
lycées et collèges). L'évêque de Trêve, dans 
une lettre pastorale, rient d'eiisracrcr « s prê
tres à se rallier sa l'rintltsbund do Berlin. Le 
Dominicain Stratman d fend la même cause 
dans son livre Weltkinh-e cl Wcltfriede, qui 
fait partout sensation. Lo Contres pour la 
paix, tenu cette- ar.rée chez les Bénée ictms de 
Beuror, ;i reçu l'scihcsiou !e r.nmr.reux évê-
ques, députés ait Reichstogr, prêtres et intellec
tuels. 

Ces étions, mxquels t' faut îoiodre ceux de 
1.H).IHI0 socialistes, KjMcurs militants, font un 
contrepoids, sérieux et efficace à l'agitation 
uiLVtaristc 

Ne soyons pourtant pas trop optimistes! No 
Tombons pa> dans le piège d'illusions trop 
généreuses ! M. Stresemann déclarait, le 2 
• >etobre, « qne la nouvelle Allemagne et son 
relèvement ne peuvent être basés que t-ur la 
paix <>. C'est parfait : mais qu'il appuie sa 
j>arole sur des actes 1 L... 

• 

La campagne cotonnière 1925*1926 
à la Côte d'Ivoire 

Le» lé—liais de la o.impagne cotouriière 
1&25-1026, en Cote d'Ivoire, se traduisent 
i*r ïos chiffres1 ci-aprês : récolte totale, 
1.150 tonnes lirut; coton vendu pour l'ex-

yortation. -.707 t.: coton consommé par les 
ir^gènes. 1.4-13 tonnes. 

La campagne préeiiloute (1024-1025), 
la* résultats avalent été les suivants : ré
colte totale, 2 *>3S t, coton brut; vendu 
yonr l'exportation. 855 tonnas; consomme 
.fur place. 601 tonnes. 

C'est dont;, sur la précédente campagne, 
une augmentation pour la récolte totale ie 
1.512 tonnes brut, sott 57 0 /0 . pour le co
ton destiné a l'exportation, l'augmentation 
est de 1.019 t.. soit 60 0 / 0 ; 493 t., pour M 
eoosommatiou locale, soit 51 0/0 . 

En résumé, de 1021 a 1026. la production 
, otonnlere totale de la colonie • presque 
triplé et tes quantités disponibles pour l'es-
:«ortatlou ont plus que triplé. 

En 1924, six cercles seulerae . étaient 
producteurs do coton ponr l'exportation : 
mats, en 1025, l'Installation de station? 
d'égrenage J bras a permis â trois nouvelles 
circonscriptions do participer a la vente du 
<'Otoo pour l'exportation. En 1020, un nou
veau cercle entrait à sou tour dans le mou
vement et réussissait a fournir 87 t. de co
lon brnt au commerce. 

En 1026. on peut espérer qu'une nouvelle 
« irconscTiption deviendra productrice, dans 
a région du Nord-Est. 

• 

L'héritage de feu Jay Gould 
New-York, 26 décembre. — Après dis 

ans de litige, les héritiers do 31. Gould sont 
.irrirés â un compromis. 

Chacun des six enfanet du défont recevra 
l i somme de 50 millions de francs. 

l a part de la duchesse de Tatleyrand g£ 
•elle de M. Franck Jay Oonld. seront aug
mentées d'environ 10 millions de francs 

Ce procès a conté nux demandeurs plu3 
do 75 millions de francs. 

1 « 

UNE ECOLE DE PRÎGANDACF 
EN AMERIQUE 

s"ùU-Antouio, 26 décembre. — La polie? 
iient de découvrir une école bien organisa 
où l'on enseignait le vol et le brigandage. 

Une des pièces de cette école était amé
nagée de diagrammes expliquant le fonc-
tionement des serrnrcs de coffres-forts et ' i 
façon de s'y attaqu-r. Un manuel 1 l'usage 
des futurs cambrioleurs suis! dans cotte piè
ce, porte D la première page la mention ! 
Surtout pas d'empreintes digitales ». 
Une pièce séparée était destinée a l'ensei
gnement du Ur au revolver. 

UN GEOLOGUE SUISSE 
TORTURÉ PAR DES INDIENS 

Zurich, 26 décembre. — Un géologue 
suisse, M. Kulm, nu service d'une compa 
,nie pétrollfére établie dans I Amériqu • rlu 
Sur, a été grièvement blessa à coups de flè 
c-bee, torjnré et finalement rais ù mort pir 
des Indiens motiloncs dans la colonie d'Es 
peranaa. 

• 
Le recensement 

des pigeons-voyageurs en 1926 
Tons les filerears iv>lw» >-j •sesBBBl colombo

philes qui possèdent des pigeons voyageurs, doi-
vant avat le 29 décembre 1926. faire a la Mairie 
•le leur commune. 1s déclaration du nombre de 
leurs colombiers, du nombre de pigeon* voya
geurs qui y sont élevas et clea directions dans 
,'esqnelis' ils sont entraînas. L*- formule» de 
déclaration sont t lenr disposition dans les Mai
ries. 8s munir d» l'autorisation préfectorale et 
do livret militaire. 

tremblement de terre 
e n 1 ' 

MLLE PERSONNES SANS ABRI 
Uome, 26 décer ore. — I/Agene-e Stf" ni 

punUo la note sulvann : 
M. Mussolini a été avisé par la 'gattoa 

d'Italie à Dura KO qu'un violon t treiuijlc- ent 
dé terre avait détruit de norm&reusc* maisons 
à I>urazro. fnu-s-snt sans abri presque un mil
lier de personnes. 

M. Mussolini a fait envoyer iuimédiate-
ment à DunuMbaJisvc les secours dsj la Croix 
Itouge, un campement de secours pour abri 
ter 650 personnes et • qui • sera pourvu y n i 
matériel complet de literie. 

Deux officiers et dis hommes de la Croix-
Rouge i--pôclalisés dans les prompts secours 
et dun* la préparation dos campements do 
secours, paitirout avec le matériel indispen
sable? il la formation de ce grand campement. 

Lo Gouvernement italien, profondément 
ému pat le mal'heur qui frappe la ville Et 
Durazzo. a été heureux de pouvoir M setter 
son aide fraternelle et désintéressée. eOssBSV 
crant ainsi les liens rûeemincut établis ]>ar 
M r«acte de Tirana. 

LES DRAMES 
Un jeune homme tue son frère 

pour défendre sa mère 
Pari», 26 décembre. — Un drame de fa

mille navrant au cours du->uel un jeune 
homme a tué son frère, s'est produit hier 
aprcs-mldi, a Vineenne*. 

M. Félii Galando. âgé do 55 ans. em
ployé ]» contentieux, occupait sr-Ce sa fem
me et son fils Antoine. 8gé de 25 ans. :e 
premier étage d'une pavillon qu'il possède 
a Dobis 

Le rez-de-chaussée était habité par son 
autre fils, Lucien, âgé de 27 ans. Ce dernier, 
ancien colonial, d'un caractère ombrageuv. 
avait souvent des accès de colère qu'aggrira-
raient des crises de paludisme. Antoine, citai', 
lui. d'un caractère calme et pondéré. 

M. Galnndo avait Invité des amis il venir 
célébrer la Noël chez lui. Lucien refusa da 
participer i la fête et se rendit au cinéma oïl 
1. est employé. 

A son retouT, vers une heure du matin, il 
moifta chez ses parents et se plaignit de ce 
qu'il ne pouvait dormir i cause du bruit qne 
l'on faisait, poi3 il redescendit chez lut 

Dans la matinée a 11 h.. Lucien remonta. 
Il ne trouva que sa mère lu'il se mit au-itût 
a injurier, lui reprochant de recevoir ch->z 
elle des gens qui loi déplaisaient. Surexcita 
au plus haut point, il alla jnsqu'j) la frap
per d'un violent coup de poing au vlsnsre. Il 
redescendit alors chez lui. mais deux heures 
plus tard, la menace a la bouche, il remonta 
l'escalier. 

M"* Gaiando, l'entendant, s'empressa &i 
fermer la porte que la brute tenta d'enfou-
cer A coups d'épaule. La mère finit par lui 
ouvrir, et son fils se dirigea vers elle, armé 
d'un revolver. La pauvre femme appela au 
secours. A ses cris, son dis Antoine accou
rut et désarma son frère qui se jeta sur lui. 
cherchant â l'étrangler. Antoine parvln a s? 
débarrasser de son adversaire qui s,'enfult 
chez lui. 

Quelques iiwlants plus tard, Lucien reve
nait armé d'un couteau et courait dans la 
cuisine on se trouvait sa r ère qu'il tenta 
de fraper avec son arme. Antoine qui tenn't 
toujours lo revolver de son frère, se jeta nu 
secours de sa mère. Voyant le geste meur
trier de Loden, il dirigea son arme vers 
celnl-ci et pressa sur la détente. Une déto
nation... uu cri, Lucien, atelnt au foie, s'é
croula net. 

Le meurtrier s*e«t constitué prisonnier 
aussitôt. 

UNE RIXE AU COUTEAU SE TERMINE 
PAR LA MORT D'UN DES COMBATTANTS 

Le Mans. 26 décembre. — Deux journa
liers de Lu Fresnaye-sur-Chedouet, Alphonse 
Borgon. 63 ans, et Baptiste-Gilles Lorca. 41 
ans, sujet espagnol, avalent la même amie, 
Marie Moufle, veuve Therroux. Jaloux, les 
deux hommes se battirent dans nn champ. 
Ix>rc«i. blessé aux mains et se sentant fai
blir, tira son couteau M eu porta plusieurs 
coups I Borgon qui. la carotide tran: hée. 
tomba mort. Le meunier alla se constituer 
prisonnier. 

UN FERMIER AMERICAIN ASSASSINE 
SA FEMME ET SES HUIT ENFANTS 

ET SE SUICIDE 
Farwell (Texas), 26 décembre. — La 

polie? a découvert dans la cave d'une fer
me située a sis milles de la ville les cada
vres égorgés, mutilés et recouverts de paille 
de la fermière, M*1* George-J. Hassell et do 
ses huit enfants. Le fermier, second mari 
de M™' Hasaefl qu'il épousa il y a quatre 
ans fut trouvé mourant dans une salle du 
rez-de-chaussée, les poignets et la gorge 
tranchés, n s'était fart ces blessures a l'arri-
véede la police. 

Il est a peu près cerUiu que HasstJl est 
1'auténr des neuf meurtres et on croit qu'il 
les a commis ou cours d'une crise de déses
poir, ses récoltes ayant été très mauvaises 
eettv année. 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

AUJOURD'HUI LUNDI 27 DECEMBRE : 
Aujourd'hui, n.nt Jeia; demsic, sains Innocent* 
wtil* iour do l'ann^. 
So:cl: U r e t a 7 h. 40, t—util » ] 5 b . 53. 
t.une : Dcrnior ijUArtitu: du -T. 
BuOetin mpWorok>jiqu« pour \\ journCo du 23 

<!t,i-iou Xord) : Temps fro.d; ci«I b*»a ou r, u îyi». 
ftMX, 1,0 tonvrdnt dan» i'après-miJ: : rent J>- Xord-
E»t, i i_G m.; tcmpci-sruire eu tnb',s hausse; rDiai-

Ciisao d Epargne : Oaisso fssstés, 
CoasaltMioa da nourrissons du Coinlii- B*,u'>ai»i»n 

M Pntsetiva de l'Knfunw : i 13 u.. : >e« do la 
la bail. 

M. L'ABBÉ BELLAERT 
vicaire de Saint Martin 

NOMMÉ CURÉ DE LEZENNES 
Noos appranoais avec i»lui<it- la noniiii.nion 

de M. l'abbé Bellaert, vicaire de St-Martin, 
a la cure de Lézcnnes. 

M. l'abbé Bellaert qui est très sjmpaihi-
qiu ment counu ù Koubaix, >ù « conduit-.' 
pendant la suerre fut au-dessus de tout 
éloge, emportera les sincères regret s lie tot's 
nos coi.cltoyens. 

Qui no se souvient, en effet, de l'arrêt 
rendu le a juillet 1915 par le Conseil de 
guerre allemand, le condamnaut a la peine 
do mort pour avoir prononcé du haut «le la 
chaire de St-Martiu uu sermon patriotique 
d'une grande portée morale. 

Kmprsfnné pendant huit jours dans u»:e 
cellule, M. 'nbbO Bellaert attend sr reiucm -nt 
l'eséentiou de.cette sentence irapitoyaota et 
ce u'e=t qttf le 12 aotlt 1915 o . >•« lui an
nonce la cc-mmutatlon do sa peina ta i.'ix 9 I | 
île prison cellulaire. 

Mais il n'est pas au bout de son calvaire 
et c'est alors qne commencent pour lui les, 
souffrances de la captivité. 

Interné d'abord à sUx-la-ChapaUa, puis à 
Anratli <û il subit toutes sortes de prh-u'iois 
et de vexatlos il est ensuite transféré a ia 

^prison cellulaire de Liittriutrhausen. 
C'est 1S que le 11 novembre 191S il e-t 

délivré par des marins allemands révolution
naires et peut quelques jours plus tara rega-
enei- Roubaix où 11 reprend son poste a Paint-
Martin ea jjrmor lûl'.t. 

Nous sommes ..ertains d'être l'intenté'-'. 
ur a seulei:.ent tes paroissiens de St-Ma.-tir 
ï«i- au=ss de tonte la population, ea priait. 
M ''abbé Bellueri d'agréer a l'occasion d? M 
cominat'i,::. r.< .= plus sincè-es f'-'licltatio ts et 
nos vooux !< l'ÔL,nd apostolat 

HALLE FLIP0. — Grande baisse : très bon 
caft>, °2; beurre, 22.50 à 28; biscuits, 7 à 11. 

Le Trafic de la Grande Vitesse 
Ait cours Àe !a période du 2 novembre au 

2 décembre, la Grande Vitesse a enregistré 
les opérations ci-dessous, qae uous reprodui
sons eu les comparant ;"i ccll'-i de la période 
correspondante do 1925 : 

Voyageurs. - - Le nombre dos tickets dêlivrOs 
en gare de Honbaix, au cours as cetto période, 
suu:t une diminution très ruarrrnéf du t'ait de 
l'augmentation considérable d»s tarifs. C'est aiDsi 
que le nombre de billots délivrés, qui était do 
30.110. avec une recette de 416.737 francs, rn 
1925, n'est plus, cette année, que de 81.116, 
•*ee un produit atteignant seuleiueut 368.050 frs. 

Expéditions. — Les expéditions ont suivi la 
même marche décroissante, et leur nombre n'est 
plus que de 14.075, contre 1S.937 en 1925. 

Postaux étrangers. — Même observa lieu que 
précédemment. Y012 orp,'-litions en 1925 et 5.97.". 
seuleruent en 1928. 

Postaux. — fin 1925, R0.3S1; ea 1920. 37.513. 
On se rend compte par cette forte dirainution 
que les industriels préfèrent, vu le coût des 
transports, utiliser les services des P.T.T. 

Valeurs déclarées. — En MSav 33.664: en 1026, 
22.797. Il a été chargé 950 wagons au départ 
contre 921 l'an dernier. 

Arrivages. — En 1925, 13.115; pendant la 
période envisagée de cette année. 13.001. 

Pos'aox. — 1925. 17.401: r926. 13.003. 
Remboursements. — 1925. 17.401; 1926, 5.816. 
Exportations. — Voici le tonnage exporté sur 

I,à princ pales villes et pays environnants : 
Anvers. 11 tonnes: Ostende. 2 tonnes: Calais, 
47 tonne: Dnnkerque. 2 tonnes; Boulogne, 4 
tonnes; Le Havre. 10 tonnes; Marseille. 3 
tonnes; Belgique iports exceptés), 47 tonnes; 
Pa.vs-Bss. 32 tonnes; Sarre, 13 tonnes; Allema
gne, 9 tonne*; Suisse. 8 tonnes. 

POSSÉDEZ-VOUS DES TABLEAUX AN
CIENS DE VALEUR?... Voulez-vous les réali
ser à des prix Inespérés pour vous ? Je suis 
acheteur de primitifs et de tontes belles peintu
res des XVI*. XVII» et XVIII» Sécls. S'sdr. ou 
éer. à J. Vsnderhaegen, 7, rue de Lille, Itoub-ix. 

;;t65i 

MLSE DE NADAIJD. — Apre* loetiro 
du proc'.s-verbal par le secrétaire. M. Napo
léon Lefebvre. présidant la séance, apporte 
un conecos recueil do p s M t i eolofves »-t 
piiissanfts : « Les p.traboles s-, è La pam-
asssf de l'ivrak >, « Ji'sus prs'cl.alt s. «Lu 
cliîii'ité v, «La ;u,ini1o >. «La JirMlee» 
« Tendrcs-e i,. „ _\ l'ami dispani •, 1^ 'c-
vuin », « C-raius do Sénevé , . «Le tréso. 
Ciiclié ilans un champ », où la nobles.-c de 
l'inspiration rivalise avec la belle ordon
nance de la forme. , ' 

L'autenr dépeint, ou des vers d'une har
monieuse sonorité et d'une coupe toute clas
sique l'homme tel que. suivant la volonté 
do Créateur, il devrait être : aimant, géné
reux, solidaire; i! philosophe, avec pravité, 
sur les grands problèmes de la vie, et les 
particularités da son «euvre ro-sident dans je 

i savant agencement des mots, la riches « dj 
l'imagination, le lyrisme m cet .6 qni pré
parent, avec éclat, une conclusion orlglnaio 
et susrgestivo. 

A la poésie incohérente et invertébrée qui 
sévit de nos jours, M. Napoléon Lefebvre 
oppose sa technique régulière et virile qnl 
respect» toutes les règles "de la prosodie 
observées par ios meilleurs écrivains de no
tre langue. 

M. Henri Loridun, se faisant l'interprète 
de l'assemblée, loue le salutaire exemple quo 
donne le poète et dans «Dialogue » poésie 
patolse, avone une verve mordante et har
die dont l'imprévu charme et surprend. 

Dans « L'actualité et lo cinéma » et « I.e 
retour de l'ex-kaiser eu Allemagne ». M. Au
guste Labbe prodigue uu hnmour fertile eu 
situations drôles, tu idées saines et neu
ves, où son talent fécond et varié excelle 
toujours. 

Puis, M. Octave Vaudekerkhove confesse', 
dans son morceau de prose « L'ilme des bê
tes ». une belle originalité qui aaaoaee 
léclosion d'uu style vigoureux et chûtîé. 

EnOn. M. Napoléon Lefebvre recommande 
a l'assistance une minute de recueillement 
peur célébrer le deuil littéraire do Jeau Ki-
chepin. 

Eu fin do séance, la Société des Arts et 
Sciences communique le palmarès do 
son dernier concours, et octroie à IL,Victor 
Olivier, la médaille d'argent pour sou livro 
vibrant et généreux «A travers la Campa
gne D Félicitations unanimes av. nouvea'i 
lauréat. 

AUJOURD'HUI, -i 3 b. et n 6 h., a In Salle 
Sainte-Cécile, <• Paris en cinq jours », le grand 
film comiqnc français interprétt par Nicolas 
Bùnsky. 316T.5d 

LA SOCIETE MUTUELLE DES ANCIENS 
SOUS-OFFICIERS FRANÇAIS a tenu son 
assemblée générale dimanche i 11 h., t a n 
la salle du « Café Pandore », sous la prési
dence de IL Louis Dcschampe, entourj de 
MM. Hus, L. Gœthals, viceprésidents; ('h. 
Vercruyssc, secrétaire, et des membres du 
conseil d'administration. 

Eu ouvrant la îéacce, M. De-schamp? excuse 
M. Dballnin, empêché, puis il examine eu ùotail 
La bonne marche de 1s société. Il remercie 
M. Jung de son dévouement; il est rcmp.acc, 
comme administrateur, par M. Pollet. MM. Aug. 
Eouvez fils, Maurice Duhamel et Joseph Tibcr-
ghien, sont provŒ«> par le Comité comme meui-
lircs du Conseil d'administrstiou L'assemblée, 
,i l'unanimité^ approuve ee choix et rctiflo le 
mandat qui reste à eonrir. Le présidect rappelle 
l.i récompense accordée à M. Kus. flotte, prési
dent d'honneur, qui s obtenu la médaille d'or 
de la Jltttuoiito «t rend compte de. la visite fr;ire 
;i eu sujet i M. Motte, par le Conseil dVimi-
iistratioc. 

Faisant ensuite allusion â la ouestion ilas 
Labitatkwia a boa marché, le présidrat met 
l'assemblée su courant do:, incidents regret
tables qu'elle a soulevés. • Noos n'avo-js accusa' 
personne dans cette affaire, dit-U. Mais r.ou.-
demandons i connaître la vérité et nous s-oumes 
très surpris de n'avoir pas de réponse à notre 
demande d'explications. Noos espéron- être ren-
ŝ igu<\8 t la prochaine réunion du Conseil 
d'administration de l'U. D. des S-.-î -té-s d,; 
secours mutuels. Une seule "ho.se ncus intérese: 
Est-il vrai, oui ou non, qu'il a vHé constaté qne 
la somme cle 1 million 553.000 francs a , ' 
détournée de sa destination p.imitive? Il y va 
de l'intérêt de tous les mutuali?te-s d'être tix'is 
S'tr ee pomt. i, 

M. Deschampi; a-ire^se ensuite un souvenir 
ému aax camarndes disparns; il rappelle le «Jer-
nicr hanquet, qui fnt une belle manifestation de 
In sincère amitié de tous les membres et i! 
annonce que le bal annuel aura lieu le 23 avril 
piochain. Un crédit de 1.000 tr. est voté pour 
cette tête. M. Vercnfsse donne lecture du 
procès-verbal de la réunion précédente, nir-si que 
la lecture des noms des aspirants qui seront 
admis a la prochaine assemblée. 

En terminant. le prél ident recoiamariie aux 
sociétaire» de Caire une propagande retire 
auprès des sons-officiers rentrés du régiment. 

On admet t la retraite, h partir du 1er jan
vier, cinq membres de la société. Au cours de 
l'année 192H, on a admis cinquante-trois nou
veaux sociétaire', et le nombre de- nouveaux 
membres honoraires b'csr élevé à 51. M. D e -
champs, après avoir rendu hommage au dé
vouement des membres du Coueil d'adniinistra-
tiou, forme le vœu que l'année 1927 soit favo
rable aux familles des sociétaires, i la sociét*. 
a Koubaix, a la France. 

La séance se dôturc par la traditionnelle 
tombe la. 

— N.B. — Le Conseil d'administratiuu invite 
les sociétaires à assister eux funérailles de 
M. Augustin Logay. membre des A.S.O., qui 
uuront lien mardi 2S décembre, t 0 h., en 
l'église du Saint-Rédemptenr. 

LA MAISON ALPHONSE CLÉTY. Peiuture. 
décors, vitrerie, 102, rue du Collège, â Koubaix. 
informe sa fidèle clientèle qu'elle est toujours a 
sa disposition, comme par le passé, pour exécu
ter aux meilleures condition', les travaux qui lui 
seront confiés. Téléphone 2008.. 22.Î3M 

LE SYNDICAT DES VOYAGEURS ET 
I REPRESENTANTS DE COMMERCE DE 

ROUBA1X-TOURCOING, s'est réuni diman
che il 10 b. 30, en assemblée générale, au 
« Café de la Nouvelle Poste », 4it, Boulevard 
Gambotta sous la présidence de M. Vau-
ueste, qui avait a ses côtés MM. Candelier. 
vice-président ; DObaude, ainsi que les mem
bres du Comité. 

M. Dnjarùin tienne quek.nei renseigBesjMrt 
sur la phrsionomie 'ie la société et le tré^o ier 
expose la situation financière qui s'établit comme 
suit : Recette;-, 4.700 fr . 80: dépenses 
-1.2ÎM fr 25; en caisse. 422 tr. 55. L'avoir il ce 
jour se monte i 10.67S fr. 45. Ces rapports sont 
c.nprcuvés ainsi qu« celui exposé par ie prési
dent de la Conimi •sion de contrôle. 

M. Débande adresse un touvenir ému aux 
membres disparus, taudis que l'assemblée, 
observe, debout, nne mainte lie silence. Dan3 
uue causerie très documentée, M. DeUaude, 
après avoir féb :t« les membre; participant au 
Tribunal de Commerce, donne des renseigne
ment» sur l'utilité et la force de lTmer-Syndicat 
des employés et contremaîtres, unis an Syndi

cat des voyageurs et représentants do com
merce, es qui constituerait urj chiffre éloquent 
d'environ 3.000 membres. 

Quarante et une adhérions ont été reçus»' 
dépars six mois, le syndicat compte actuellement 
317 membres, a Cet effectif est trop restreint 
déclare M. Débande. Il faudrait au moins le 
doubler l'année prochaine. » Faisant ensuite 
alJnaion aux causes litigieuses et aux procès 
auxquels il s'e*-t intéressé souvent en faveur 
des membres du syndicat. M. Debnude est heu
reux de constater que ecsdémaiches ont abouti 
a la satisfaction det; membres menacés d'être' 
lésés dans leur- intérêt*. M. Debaude exprime 
aussi i'espoir de voir installer prochainement 
un service permanent, qui faeditera les rela
tions avec les membres sollicitant l'interven
tion d:i syndicat dans tout> affaire Utigieuee. 

L'aMsemblée déci. e ensuite de porter la coti-
sutkn annuelle à 25 fr. f'ne somme de S Çt 
:cra prélevée sur la somme obtenue par uu 
sociétaire a la mite d'un procès qui ] u ; donnera 
gain de i t M Ce prélèvement sera appliqué ù 
partir iiu 1er .iauvie- sur toute affaire conclue 
après l'admission du sociétaire, toute affaire 
sutéricure a son admi vioa senti*, suivie i la 
akaarga de llatfn—a. 

Sur la proposition é.u Couilté. M. IVuaude 
est nommé président d'honneur. I/atsemblée ra
tifie ce choix jiar de chaleureux applaiilisse-
mens. 

M. Dsbaade rcsA^rcia les sociétaires de cette 
nouvelle tnarqi;e <!e confiatice et d'estime et 
ajoute qu'il s'efforcera (i.? rendre, dan- la mesure 
ce ses moyens, totrs les services susceptibles 
d'intéresser les membres du s.vudi'at. 

Quelque- questiono d'ordre intérieure •ant 
encore traitées et la séance est leréa i midi. 

AUJOURD'HUI, s 3 h. et a S h., u 'a Salle 
Sainte-Céc le. .- Paris on cinq jours •. le grand 
film comique français interprété par Nicohs 
Rimsky. 3ia55d 

Pour acquérir Bière, Vins et Liqueurs à lenr 
prix de revient, adressez-vous à la BRASSERIE 
COOPERATIVE DE MONS - EN - BARŒUL. 
vous réaliserez uns économie de 30 fr. à l'hecto 
do bière, soit 48 francs à la rondelle. 3123:1 

SELECT-DANCING. Taverne Liégeoise. 11. rss s* 
Pjr::. l i ' le. Tb« Djnsat,: k 3 !.. N •nl l f l i t | L. 

LA SOCIÉTÉ DES SAUVETEURS DU 
NORD (Section de Roubai »'«*1 réunie di
manche a lf, b. en MssMnMéO géfjétaJe, ati 
siégo Café i'andorc, tous la îuvsidence dj 
M. Vllquin. entouré les membres de la Com
mission. IL Loinairv. secrétaire, «tonne lec
ture du procés-verbal do la réunion précé
dente. C" rapport est unanimement, ap-
prouvé. \f présid ut reiuot eusiiite. aux 
applaudissoments de tous, la médaille do 
vermeil a M. Maurice Duval <;t lo téliclte 
po:iT les norubreux actes de Mange dont il 
.1 t'ait preuve. La médaille de- votmesll est 
attribuée ésalement a un sauveteur, actuel
lement Indisposé, M. Auguste Bara. M. VU-
quin s - fera un plaisir d'aller au domicile 
de ce brave remettre cette réco-uper «». 

L<:' président donne quelques renseigne
ments sur !i prochaine tête CMÉraJe du cin-
qnanteuaii-o de la 'ociété AN Sauveteur- d ; 
Nord, 'iiii aura iiett en 1^2". à I/llo, et la 
séance est ensuite levée. • 
CHAUSSEZ-VOUS chez Boucau, 5, 1. I'.-Mottc. 

INDUSTRIELS qal avez I garantir contre la 
pelée de- Urraax et appareils, adress . -vous à 
François Ryckewaert. 1, rvads Bosae, a Rosbaix. 
•ji ; vêi;- diînaMis toute sécurité. '.î<:.<t7i 

HARRY LANGDON aKrit la BesnstbéBta 
bcns douleur en 1 h. 1/2. avec Plein les Bottes, 
au Central-Ciné-Thoâtre, u'ijourj'hui :i 3 heures 
et â S heure.-. 3166S 

LA SOC1ETU DE BIOOPHONES • LES 
ASTRONOMES • est allée remercier »«n pré
sident d'honneur, M. Oscar Delespaul, ojèl 
leur a donné tous les moyens et tout son 
dévouement pour ériger un de>nrj symboli
sant « les astronomes », 

Un ^ in d'houueur leur est offert par M. 
Dalaapaal (•• sa famille et tous les membres 
peuvent aduiiror le dùme qui s'élévo gracieux 
et imposant sous les fe>ux de bengaie. 

Pour terminer cette solrcV? si bien commeti-
cûe\ tous les membres sont retourue's nu si*\çe 
ou un coueert des plus réussi fat Improvisé. 

A L'OCCASION DES FÊTES DU JOUR DE 
L'AN, la BRASSERIE UNION ROUBAIX-
TOURCOING (Meyerbeer) met ù la disposition 
de son importante clientèle, des caissettes con:-
posées de 12 bouteilcs vin rouge, blauc, Anjou 
et rar,tis<ettx pour le prix exeeptionel de 50 tr. 

N'ouMiez pas, pour < e« fêtes, de désuster 
l'incorrrarable BOCK MEYERFEER, Inlmltsble 
par sa fa>rlo.*t'on et ss rihlité. .1050.7 

KELOaUNES B0UBAISIEN8— s U n i l à I* b. 30, 
répétitioa p.iur lcni c. Cc_. ténorï; i* 20 h. lô, pour 
bsrytens et b»s;e.'. 

OR0WPE rRATEENEL JEAN DELMT7LLB — 
f.e «oir !nr.di. â Th. 15. F»»'attisa paa» JCS cltœss: à 
7 h. «5, répéttliSa ?oar ;«j jommvt. 

PEUGEOT. Livrais, rapide tons modèles. Agent 
direct : Venant. 40. me de Lille. Roubaix «0700 

MESDAMES, l'« Ephémère » réunit rro s 
qualités e: sentielles : Hygiène, agrément, éoono-
ssie. En vente : Maison Kohichez-Vcr'onck. 
l'i. l'y•". i -Ittic. Koubaix. .':1117 

RENVERSÉ PAR UNE AUTO EN DKSCF.N-
DANT DU MONGY. — Un desrendast do traiu-
v<ay au N >uvean-Boulev»rd, an oovricr pein
tre, I'aul Midowssltr, 2G ans. d'-neura'.t il Roi;. 
baix. «KO. rie de Lennoy, au service as l't-ttt 
prise Gilmnii:. n.e de Bewumont, a Ronbatx, a 
été renversé par une auto en travetoaat le 
Xonveau-Bouïevar I pour te reudre ft Wasque-
baL L'ou7rier. qui était chargé de verres a 
vitres, perte de., contusions a v e entorse du 
genou droit, une plais transversale de l'index 
gauche et une entorse dn poignet. A?r*a aveir 
reca lesifoins de IL le dateur Harlet, rinfor-
tuué a été reconduit h son domicile. 

C\H DUBUS, Rue des Champs 
EN EXCLUSIVITE 

Le plus gros ssceès d» la saison 

La Grande Fabrique de Meubles 
CAVALIER-DE VLAMINCK 

prc\ ,ens sa nombreuse clientèle qa'elle vient de 
créer un dépét, 171. ru« de Lannoy. 00 Tarn trou
vera uu choix de meubles de bon goût, d'an fini 
irréprochable et garanti. — Ouverture : Mardi, 
M coursât. ci5?5 

WAS^UEHAL 

WATTRELOS 
L'Arbre de Noël 

de la Fraternelle des Combattants 
nier dimanche a eu lieu. Café Lambrecbt, 

uue grande fête do famille organisée par les 
Combattants français et belge?, a l'ocetslon 
dj« la 'Vte de Noël. 

Dès 3 b. les portes de la grande salle 
étaient ouvertes, c: les petits enfanta d*\s 
comleutants ^'empressaient accompagnés do 
leurs i^rents pour recevoir les charmants cm-
fMmi que i . Comité si dévoué leur avait 
préparés. 

On peut dire ,..•_ cette fête de famille n 
obtenu comme les années procédentea. uu 
imnie.ise foccés. M. Cambray, président dea 
Combattants, était entouré de tous les mem
bres si dévoués Je la commission; de M. Wal-
kens, président des Combattants Belges, et 
de M. Lallr-manl, président des Combattant* 
de 1S70-71. 

M. Cambray, dans un ebarataut discours., 
dit sou bonheur d'être au milieu des petltsj 
enfants qui sont si heureux des cadeaux «t 
des friandises uu'on leur offre. Il remercie 
M. Walkens .jui a offert le premier lot. nne 
machine il lessiver. Il remercie ensuite les 
industriels et les commerçants ainsi qne les 
amis des Combattants qni ont bien voulu 
donner des lots pour la Fraternelle. 

Pui-, MM. He,;hln, Lallcmaud, Hubbreci 
et Ballstére. chacun dans lettr répertoire, 
égayèreat la salle pendar.t toute la soirée. 

Cette charmante réunion s'est terminée par 
une brillautc tombola, dont plus de 400 per
sonnes emporté:., tt n iot fort intéressant. 

Mentionnons eu terminant «juc Mme He-
ciit'n, pianiste, s' -t .lequitté'. avec talent do 
son rftta d'acromr.'i-natrice. 

DISTRIBUTION ~DÊ COQUILLES AUX 
ELEVES DE L'ECOLE SAINT-JOSEPH. — 
l ne heureuse aaraela» attend it le« tleves de 
l'eco'e Basai liissidi. ie jour de Noël. 

Ce t en effet, la première fois ,,,ic f rac ^ 
i'Am!,-iile ries anciens éièves •> L èc,le, 'le» dis 
tributiou Je «-Giuilles- a eu lieu StCC» «nnée 
Apres ia messe de • h., on avait ri-ji les élèves 
Ouïs SU»* salje de i'écoie. M. Ile„ri Hast, pré
sident à" l'Amicale, entouré de- membres de 
la Ccmml -sien, leur ilit -ombitc >e* 4M calistes 
éfaien1 heureux de leur offrir ~tre caqoi!le. 
répariTit ainsi nne injusti.e de 1 Kt. f envers 
les écoles libres Le Cher frttt 1 '-* leur re 
mereia. en termes ému-», les aD;,."j» |<nr lenr 
attachement i l'école et lenr geste si généreux, 
qui pro-nre uje grasslf j.oe es .'ifen;.-

TOinmaB DU PEBCEPTEUB. — Aojoart'lrel 
i'J-jOi. qui-riim., Ijndi d. SMiS, .- Pors*nt«aT « f»c 
ara « -ex II. Jean L. Pcirre•%. de 14 à 1» becres, 
paur s» tonnée ba1>;to»!!e !! psiers In dfpeam qui 
!ni seront présomé_•» ci reeevr» <ri inepors et taxas, sa 
ptrtiea'ier fîaipi: |Va*>tl tur ta nrrvu »» '«» istpois 
--r bjcc-5ers commercninx et indnstr'eis <* eur , . . 
!a:re» et trsiiements jnn: le. ,vc-t t«:^:fr.-i ;irt • o v * 
i^ppos tieutor.: d'erre dii'ritw«s. 

LA NOËL DES F A M I L L E S NOMBREUSES. 
— Hier apré-midi a eu lieu, à la salle des fères 
cru Capreau, ia fête de l'arbre de NoCl ces 
familles nombreuses. L'L'nion des F-unole:- nom
breuses île Wasquehal a fait one ample distri
bution d objets divers a tes adhérents. 

Cn beau lot oe chau sures et KBIOC-UCS, offert 
Ii.ir l'Admitii-tratio;' municipale, n été distribué 
.'1 ces enfauts. ainsi qu'aux enfants de tuoin« de 
lo ans ries asaieni e-onihattants ù-. Crn*re et 
du Capfcaa, 

LA NOËL DES ANCIENS COMBATTANTS. 
— l'av suite de l'indispnnibilité de la salle des 
fêtes de la Mûrie, la Noël des Anciens Combat
tants du Castra a. eu lieu au café de l.i Clo lie. 
Des eonufllos er des jouets ont été distl'iboéi 
aux enfants des anciens combattant •. 

Au Capreau, ia fête s'est déroulée j la t̂ al.e 
des fête*, rue Voltaire Le, aaf'ats »>« A.C. 
ont reçu chacun leur paquet de Noél. Bsoaire 
eut lieu l.i reiin'ui! générale trimes+rielle de ia 
section, qui s"r•-•; terminée par la t'imbol.i de 
tin d'année. 

Comme à son habitude et afin d'éviter le 
chômage à ses nombreux ouvriers. FASH10-
NABLE. 89, boulevard de la Liberté, à Lille. 
cl 7, avenue du Sénateur-Girard, à Valep-
ciennes, offre à sa fidèle clientèle, jusqu'au 
15 Janvier prochain, un costume veston ou 
un pardessus sur mesure, et pour dame, un 
magnifique manteau ou un tailleur sur mesure, 
au prix exceptionnel de 400 francs. 31399 

LANNOY 
FIERS 

LA CONSULTATION DES KOtTBBIESOSS ponr 
.-•• -'io.i du B ur? aarj ii^j lo ,eudi 5 janvier, à 

Il t.. i !*Eco4a d ŝ jirç'.riï. rne de la Msirta. 
4 

Dans les grands Cinémas Ronbaislens, SlOôl'J 

DERNIÈRE HEURE 
POUR LA STABILISATION 

DE LA MONNAIE 
Une lettre de M. Chastenet, députe de l'Isère 

A M. Polncart 
Grenoble, 20 décembre. — M. Chastenet, 

Uéputé de l'Iaêre, rient d'adresser une lettre 
an Président do Conseil pour le mettre an 
courant des renseignements qu'il a recueillis 
auprès des maires et élus départementaux 
sur la situation économique de l'Isère. 

M. Chastenet constate dans cette lettre 
qua le chômage ne sévit pas d'nae manière 
brutale, mais que dana l'industrie du textile 
,'t de la sole, une crise sérieuse se dessine et 
déjà les fabriques ont rMnit sensiblement 
les heures de travail. 

If. Chastenet émet l'opinioo que le moyen 
U'érlter cette crise qu'il redoute serait de 
procéder à la stabilisation de la monnaie ponr 
obtenir la stabilité des prix. 

D'autre part, ponr résister a la concur
rença ôtraBïére qnl s'efforce de regagner le 
«errais qu'il avait perdu, notamment sur le 
rsareaé de la sole. M. Chastenet suirg^ie de 
sopprtmsr la taxe a l'exporta Mon. Il insista 
également pour que dos mesuras soient prisai 
ponr empéener les basques de se livrer a des 
aataeemat» susceptibles de resserrer le cré
dit • l'excès as rnajne d'acculer des maisons 
hoarorabJM a la faillite. 

Cearféreece de M- Octave Homberg 
A Marseille 

MseaaUU. 26 décembre. — Cn* conférence a 
été faite par IL Octave Bacaberg, par < La 

"aasaièri ». Le conférencier s'est pro-
. ' la «tsaWaerli'n da frase «n fae» des 

i trangéree, la revalorisation ù l'excès 
! ptrrsissiuit unirre» danger. f,o (fiveloppvtuent 

de la production lui apparatt comme devant tout 
d'abord être la base de l'ass-aLnisseinent tenan
cier. Ce qai importe, a-t-il dit, pour la santé 
dn poj s c'e-»t de garder notre place sur les 
marché» mondiaux. I.Vxemple de la Dcuriqus 
lui par*lt fi ce point de vne fort intéressant. 
Cette stabilisation étant accomplie, il faudra, a 
continué M. Octave Hombcrg. réformer notre 
fiscalité. La question des dettes extérieures 
pourra ensuite, après La stabilisation, être exa
miné*. 

LE CHOMAGE 
La situation dans la région lyonnaise 

Lyon, °X5 décembre. — Le Conseil municipal 
de Lyon a voté une somme de 160.000 francs, 
desthiée a constituer «un fonda de secours aux 
cbtmenrs. 

A Lyon et dans la région, la situation du tra
vail est rtationnairc, ara* même une légère ten
dance ù l'amélioration. 

Dans la soierie et les industries annexes, les 
usines travaillent de SA 11 -H heures par semaine. 
Il en est de même <lonx la confection. 

Dana la inétaihirtric et l'automobile. niHdqaos 
manœuvre», rurtout coloniaux ou étranger», ont 
•té débauchés. Mais les ouvriers qualifié* sont 
recherché» et certain:, ateliers font morne des 
heure» *m>pJëtneot«ires. 

Dans le» tanneries et les industries du eolr, la 
etrnitfon est sensiblement normale. 

LE TRAIN OE TOULON 
DÉRAILLE PRÈS OE SAN-SALVADOUR 

j blessé» 
Hyùrus, M décembre. — A 15 b.. le (mlu 

de Toulon a déraillé peu après la etattoi. de 
Sss-Salradou'. X« mécanU-ieu l'ajau a eu 
les Jambe* .csçturées. l\ .1 été transporté • 
l'hôpital do Sau-Sa'vaelour. 

DcUi. atitiea pci'souiu'fc Al'"' Noci'Ua et 

Pierre ont été leisorement blessées et ont pa 
resairncr leur domicile. 

Une CEREMONIE COMMEMORATIVE 
de l'Encyclique « Ubi arcauo Dei » 

à la basilique du Sacré-Cœur de Montmartre 
Paris, 20 décembre. — Pour commémorer 

l'encyclique « L'bl arcuno Del » sur la Paix 
du Christ, la « Vie Catholique o avait orga
nisé ect après-midi, en la basllieiuo du Sacré-
Cœur de Montmartre, une cérémonie solen
nelle. 

Mgr Maslione. nonce apostolique, la piési-
elnit; auprès de lui, on remarquait M -̂r Cre-
pin, auxiliaire du cardinal-archevêque: Mgr 
Benupin, NN. SS. Kvreinow, Oliehon, K.I'. de. 
I«i Briére. etc. 

Mgr Julien, ;1 qui était confié le soin de 
rappeler les enseignements de l'encyclique 
« Ubi art ano Dei » lut un Ion? discours, com
mentaire éloquent de la parole du St-Père. 

Mais auparavant, daug un historique in'l 
aucun fait essentiel n'était oublié, l'émluent 
prélat a rappelé eo que fut le règne du Christ 
à travers l'histoire, règne Indis-pensable a la 
société. 

Calle-ci u'.i i-Li te aasase d« lui. Calque Isia as'ese 
ténia d* fl'«a BS<»af. elle fut !» tietiaM do lohUmea 
ou tla Joctrise^ oui pcrt»i«at eu elles des tonnes da 
tuon, telle h» ;aï--itu' t*ar exAapIe, U deraiùre ea dat;. 

L» naix du (.arhtt na'eB;«ei:c et , réootiaaaUc 
;'K ;̂ir.i', c'e'st au toiitraiio io rî ue UÈ .'esprit, rèjno 
qui ae a'oppe>se en aaaflsa manière »ai gouTevnament» 
ecji por«jr«, q«*« qu*i.lu soiaat. A osai, cba*uu d'eux 
pejtil D« ritn abandonner da sas prlueiplss.'a'y rail «r 
e: s'y aoomattre. Chacun, dana la donxafne 06 a'exerce 
s >a astlai(« •• nomma d'Etat, éiplaasste, induitriel, 
commerçant, mt«Ireetn*. on travail enr m i o j j pen* 
et doit 6'efTorcer de /aire réynar antour de lui la 

-Ohrtit dont la royauté engandre la pala aC la ooo«r,rd« 
eatr* In bofflBSv «cure* de ton* 1«* blan» 

Au début do La cérémonie lecture aratt 
été donnée d'nne lettre adressée par le car
dinal Gasparri. au nom du Pape, au direc
teur de la « Vie Catholique », le félicitant 
de linitiative qu'il a prise pour donner le 
retentissement qu'Us comportent .'tu\ e.i'jie:. 
•i' cnivuts ponUflcanx, 

LE FROID ET LA NEIGE 
EN FRANCE 

10° au-dessous de zéro en Bourgogne 
Chalon-sur-Saône, 26 décembre. — La 

froid redouble sur toute la Bourgogne où lo 
thermométro accuse 10* au-dessous de zéro. 

Le canal du Centre et tous les petits cours 
d'eau sont gelés. Quant a la Sadne elle 
charrie cle gros glaçons. Pour éviter les acci
dents, le service des ponts-çt-cbnussées a 
levé les barrages. On signale plusieurs con
gestions mortelles. 

8° au-dessous et la neige a Marseille 
Marseille, 2G décembre. — Un froid vif 

sévit sur Marseille çt la régiou provençale of» 
la trmpératnre a atteint S degrés nu-dessous 
de zéro. La neige est tombée a fras teeesM 
.sur toute la contrée. 

La • But-uni v mit le cap si"' Portlasd " t 
y débarque les quitre rescapés qui ne par-
lest pa* l'anglais. Ces derniers von; rester .'1 
Portland ea attendant que l'on communique 
n u • le ctiarsa! de France ù leur .«'ijet. 

UN BROCANTEUR DEPOUILLE 
D E 21.000 FRANCS D E BIJOUX 

Taris. 2R dé embre. — M. Péron. bijou-ac-
brocaDtenr, demeurant a l'aris, a déclaré au
jourd'hui au commissaire, qu'eu revenant d? 
Bicétre un intlivi>.i lui a arraché une sacoche 
contenant pour 21,000 franc, do bijouï. 

Dernières Nouvel1.** Sportives 

•aZt, n . pd 
,oack:. il. t: 

Cl ,s.«eiiK>e-. 

CéaSj, «1. Wi!d^ 40. 

remporta par Kora-r.-
mt O. St'Gittïj. Ta fts. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 
U.6 CR431PIOMVATS DE BELGIQUE 

DIVISION D;IO.NXEI:E 

UN VOILIER FRANÇAIS COULÉ 
AU LARGE DE PORTLAND 

34 MARINS AURAIENT PÉRI 
Londres, 28 décembre. — Duu» la m:it 

cle Noôl, le staemer britanuiqno <c Burutu > 
•ut outré en colliciou a 30 milles au swja 
d̂ ' rortland avec la volilcr français ,' Eu
gène Schneider » dout on n'a pu sauver qne 
quatre marins. On craint que le reste de 
l'équipage, eolt 24 marins, n'ait trouvé la 

L" « Eugène Schneider ». qui jaugeait 
2218 tonnes, venait de Mancku (Oneet afri
cain) et e» rendait A Gand. 

La nuit «tait très noire lorsque la collision 
se produisit hier entre 28 et 24 b. Pendant 
que les deux navires étaient retentis l'on con
tre l'autre, quatre marins du voilier français 
purent grimper & bord du vapeur anglais, 
immédiatement après, le voilier fiançais: dis.-
parst elalis l'obscurité. 

CYCLISME 
AU VELODHOME D'HIVTB. — Paris. 28 i ' i l l 

kr, — La rvaaw* bat rita'.:» r-ir dvui victoires 
,.,atr,' nne. I/a aaakaaasni ft disputait en troiï *preu-
r*a : Vitesie (fasne-* par la FrooL?) ; demi f>ud de.-
ricre moto (JMJWBI? par l'Italie) e". enfin un mjlsii 
cmniinn ( ?a^n« par ta France). Cette dsruière é)>retlvo 
a iMnnortL aonrès du publie !» D!US frand sueoc*. 

BOXE 
LE CHAMPION HOLLANDAIS VAN BSSVSER 

BATTU PAS L'ITALIEN BEETAZXOLO » MILAN. 
— Milan, Î6 d*e*mbrc. — A'a «mm de la lAunion ce 
boxe as] b'o&t derou'lea est aprês-muli, daract ur.o 
:juuibr'-u;û a«,rata£ce, la caan,pi<ni hollandais losaaa 
catégories Vaa sWr'ff a i\i battu iur io aaaUanavr 
italien Bertsasate, T.o Iiollaiid.t!:. ::•.di^:^r•:. a sbaï, 
draine anix-s ;ix i s j a j i , haudemoni éurBStés, nie.s 
qa'il était a taVasM avac »on advciaair». 

Voie: a»s uut»e» réavltat» d« cv«« réuuk^i : 
I'uiJi m<msh« : Lu fhan.pi.m it*lioo Maj.ioi. ; i . l 

Clrartrer. tuampieu militaire français, ans points, au 
dis roonds. 

Poids lf£c--s : Bonalii (Italie) et Pnthftt (France) 
font match uu) en dix rounds. 

Poids moyans: Ordaai (Itatie) bst Eoatjn-: (France) 
aux pointa, en dis round". 

CROSS-COUNTRY 
OX0B8 FBBnKlN DE KOBL. — Dirptitc au Tare 

di> Woluwe. eo crwas, Qnl comportait on y.rtreours de 
plus de 3.000 oietre», obtint «io girautl »u«cés 

Au ciaaseaisot individuel : Mt « Lrd* Dcavaode 
(BiUirci) remporta la victoire en !>'02'' 3 / i , davsct 
aille Kcnio Trente (Paris), UUJ" 1/J. 

Les concurrentes ci-iLessoue, aapai'ttaaut i l'Anii-
Cai» ,1(14 Ar!\ du ncrubuî.t, «e IjOt ^iJ-'^'cS : ;T. Tfcieu-

I". S r - G ' i t i — Gjnt.oU»; 
M A M C I I M * — l'v'rf î'ioii-' , 
C. B r a m a — la. a m t f H „ 
Kov.h^i:-. S, _ y.r. • • a a a i 
K.C. M a i i r . s — M a r . d . e . - ; . . . . 

il. (iaeé — ::. XaHaa 
( Divitro» I 

tÉauahs — Whtta Star , 

V. \.-r\-irs — St limace 
V.C. LiéffC — C.S. V e r r i e r s 
T i l l e u r — O n d e G.vl ™ 
I ' . - . - S. — I fer t ta i 

PROMOTION- A 
C ' . i n r a . — R. Tourna i 
\ s Oatandw — btanken^e-rf t ia 

C. U r . l a n — CVrorde V.C ;.-. 

St'N'iroi'j? — ' IVrEonde 
L l . , u i u a : — A . S . K e a a i ï 

l 'ROMOTTOX B 
V;^;or:;i — Tir:«n:<>u'. 
l o n a r t s — L o o r a i n 
n o l h a i n — H a a s c r 
s ; a — V a l t a a i « . . . . . . , , . 
B » < » » u x _ C a , , p r < . . 
r : : ; , ,n . i . . — V ï i v o r r J e 

I l u o V r e h — W i T c i e — i 

l ' t t O M O T I O N 0 
T«a i ia«» — l i r r o r • • • — 
f l i » a l J C. — P . Li*»-« 
Monregned — Mon* 
Ixet1*e — Exeahswr - - • , 
C Charloroi — Ar!«n 
H u y — Chartoroi S 
P o r é s i - n — S e h e r W k 

n ^ A S D R r O O C I t > B ! t T A L « 

uivmoij n tfenin — tTnoebe 
W e v e l c h w u — W a c r a j h e a i „ . . . . . . . 
H a y s t — M o u i e r o n 
Thouront —A Haarla. , . , , . . . , — r • 
F u r n e a — cri, CaoïCrai • 
Rou lare — l > i » U h . . . . . . . . . - . . . 
Y f r « — N : c u p \ r t 

£ . 
" — 1 
0—i 
?•—J 

Ï — 0 

0 — 4 
1 — 0 
1 — 0 

s—1 
l — 2 
8 — 3 
2 — 3 

1 — 1 
1—S 

1 — 1 
S — 0 
s — 1 
1 — a 

s—2 
1 — 1 
5 — 1 
S — 8 
S — 1 

0 — 1 
T — 3 
4 — 9 
» — 0 
* — 1 

Pesai» 
s a s » la 

I » 1 
S — « 
l — 1 
t — 0 
O-i-S 
• — 0 

a—e 

ho.se
file:///.-r/-irs

